
  

 

 

Non, nos ancêtres ne sont pas 
toutes et tous des Gaulois.es !  

 

 

 

La recherche archéologique a démontré depuis longtemps que les sociétés 
vivent d’échanges, de mixité et de brassage de populations bien loin des identités 
fantasmées que l’extrême droite tente d’imposer à travers ses discours d'exclusion et 
de stigmatisation. 

L’archéologie, comme la science en général, subit des attaques sous forme de 
réductions budgétaires et de détricotage législatif. A cela s’ajoutent des attaques 
répétées de différents acteurs politiques et des médias d’extrême droite conduisant à 
affaiblir et décrédibiliser la recherche scientifique, faisant le lit d’un discours mortifère 
aussi bien complotiste, identitaire, que fasciste. 

Dans ce contexte délétère l’Histoire est réduite à des récits fantasmés et 
simplistes du “roman national” visant à justifier les délires identitaires en totale 
contradiction avec les réalités scientifiques. Ces corruptions participent à alimenter 
insidieusement le rejet du raisonnement, de la démarche scientifique et de la 
connaissance pour toutes et tous.  

Loin du discours politique qui nous accuse de “faire des trous pour faire des 
trous” (Rachida Dati, ministre de la Culture, avril 2024), et à la veille des Journées 
Européennes de l’Archéologie, nous tenons à réaffirmer l’utilité sociale, scientifique 
et humaniste de la discipline archéologique et son apport au vivre ensemble. 

Le patrimoine est un bien commun universel et ne doit pas être un instrument 
au service d’une propagande nationaliste.  

Il est urgent de construire un service public fort, capable de détecter, 
protéger, étudier et diffuser la connaissance archéologique.  
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Pour soutenir l’avenir de l’archéologie, signez la pétition en ligne : 
https://www.change.org/p/sauvons-le-patrimoine-arch%C3%A9ologique​
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